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A R G L :,i E N T, 



d Jujct cji ajfcz amu^ poix me dijpenfer d* en 
donner un (:ri.y/ammc\ on fait que Pyjcb' était 
d* HhC tciiiiu: 'tatCy q'-.e l crruslcn dninl fi ju-^ 
Icuf-'y qnellà employa tout /on }oiizcir pour la 
'feijcciacry que C amour frapp' des ibmmcs de 
Pjjibéi ion. lit fcur elle la fajfton la pltts vive^ et 
qu'il je d' termina à Ccpoujer \ que la curicfuj de £ 
fi-r'd ji-tyic piiuîjjd jtio- CLnuditrc fo}i l'aniq^icnry 
qui la "c/jc.:! que la ;:uit, excifa leiidr.nt quelque ^ 
iemi la all^e de ce Dieu, et qutl r abandonna quel^ -C 
ques ptJiaKS', on Wt^ore pas y- dj^e, que Vénus 
profita de ce moment^ pour s'abondomer à Ja ven- ^ 
geanccy et qu* elle livra la malheureuje Phyjcbi aux 
Jurait s de s divi)::tés î^j Nûles ^qu ina-pcndani' 
jncfit des tourments que Us jur le s lui firent éprouver 
Jans ce jéjour de douleur j elle y perdu encore Jes 
tbarmes et fa beauté^ que l'amour toujours tendie 
tt toujours t'pris Je fraya une routé dans Us enfers^ 
qu'il y enleva Pyjché prête à perdre la vie, quil la 
tranfporia dans le palais de Venus, qiiil rcLunaLa 
enfin cette divinité avec Pfycbéy qî{\ recouvrit ja tiltJ 
Jraicbenr et {es charmes ; et que l'amour r^paja, ^ / 
Je vais tracer ici une legfre efquijfe du ballet \ 
non $our inftruirey le public^ qui eft mon maitre, et 
mon juge mais pour le mettre en état de me 
corriger et de niinfiruire^ Ji je me Juis c car te de 
mon Jujet. 

Je préviendrai la critique jufie et éclairée des 
êrtijles, en leur amtonrant que j'ay Juppria:^' icf 
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t»Jii'S (j-:: les t'ù:l:s et les pehtrcî d:nn:}i! quelque 
jtis a / / îcttjcurs à /* ii.Tjcur ; jj iiirai que 

cbû^uc an a (a magij et /es règles de corjenance^ 




il a ccjj} d\îre c::fcnt^ il l'eut cacher à PiythJ tcat 
ce qui caraclerije Ja ûivimti^ H veut lui plaire 
comme morftij et fajcu/erai qite ce dieu cyani ^ 
fermé le frojn d'épcnjer PJychj et de lui être jl:L!^ A 
// a été très 'prudent à Im di* J^, d'fnive . //c ii Ui, 
f'.wbde Lien cva^h'àjllra de la /^-^îV t/ de 
i iv.ccvf/'vcs ei di Vivjidi lit^. 

Je prendrai fcinl dà raidie r.vcc à.* s 

jh'cfcs Là isiifkaux^ les fttuaifc ts ei les ^J::i:ys 
ferpét:{e:!ef'}ir::t ver ïJ s de la fcc'.fe nofîHrv^ d^^/f rc* 



jr:rr c ::^ ?; /.;:;.: "j;; î:e^:icci{v> tie mois -v:;- r 
frazi'' itii jjf:::h7C}!t ci n-re fe?:;j -, et a r,; ff.;i^ 
qu'un gejie jcur feindre l\in et l'au.'rs \ /.; panto- 
mime rjl t{7:e langue Knlverfcile, qui ûrthnhy peur 
ûirfi dire r.zre U raftditJ de dt ckir. j'rf.?ai 
JculemerJ d:r.% rjne tcrf du-f?s te: te Jccne y eft 
• r;/?..--.; par i i iL-.C'/cc, quiihv ci rit nu'r^jte liçr^je 



par : i it.\C'!cCy qu il y ci nt q 
^ irr^src'ptitl^ d fr i::icbir pour i> -^^*-v' Ai ^« • 



et !ev:ifcr ij pud:::r d'un Je:4: ô^j ij rj/f-jl et 
i* bcmisteté d'.i^L'jyii êgcùv^jent Kie}h:'ijri /?:V relie 
ie::s jcéne abj'iliiintnt veuve à Ptrrj^m: jfe birljf- ^ 
cvj, ::ut itre rereirdêe fji fcyU }\ls /V/ e i h 

fliL ^-.{d [eut èîTi t'. nïj darld t :: l^y t: ccli^l c:t Sj^/ 
il djit s\irriicr^ pur acrs/ieè^ unit éujle idJ de Ai ^/y 
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PERSONNAGES. 



^'enus, — 
Hcbc, — 
JL' Amour, — 
Adonis, — 

« 

L'Hymen, 
Jupiter, ~ 



fviad'«- Hcfc. 
MAd'-^ Paîiibt, 
Mpor. DiddoL 
Moiif. Gentili. 
Mailer Mensge. 
Monf. Fialon. 



LE s en /^c £ s. 

Nymphes, Jeux, Plaifirs, croupes d'iinxuri 

ce de Zephirs. 

' Tifiphone» M^ere, Aleâon. 

' L E Sv , PAR Q^U E S, 

Groi^pes des Démons, Divinités Celcilcs. 

La Mufique eft de la Compofuion de 
Mr. Mazzinglii. 

Loa Dycorations font cxjfcuteés par 
Mr. Grecnwood. 

Les Habits par Mr, Scftinî. 
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PSYCHE ET L'AMOUR. 



OU 



La dSccration reprejenieunfalûh enchaniJ clevîffir 
f amour pour y recevoir Pjycbi. 

li Scf.NE PREMIERE. 

PSYCHE enlevée par Zéph/r vient d/trc 
tranfportfe par les Z/phirs dans le palais 

de l'amour, elle efl endcmnie, les gijjfixs et les 
nymphes font groui^ces autour djlle, ec elle 
eft couronnée par cfes petits amours et des z^-. 
phirs diftribués fur des nuages ; les njrmphes 
vt les i /ce& fémpreflbntà lui peindre pac des 
danies légères itk fongcs les plus agréables. 

2L/ SC^NE DEUXIj^ME. 

* 

L'Amour parait, il exprtnie fon Bonheur, 
î! potiVde l'objet dont il eft enchanté, Tinflu- 
ence de ce Dieu répand dans Pâme' de Pfyché, 

les f^riuiments de la tendrclTc, ion fommeil de- 
vi 

le _ ^ 

^H: en vain q^lle <ïberche l'être enchanteur 
[^^^ le fon imagination lui a tracé, elle ne voit 

des nymphes empreflees /f lui plairCj li^ais 
les nym['hes ne lonc point l'amour; les grâces 
poi:r la diilraire lui prcientent un miroir, elle 

e(V 



nenr moins trancjuillc, elle fcvcille, et l'amour 
e cache pour ]oii!r du trouble, qui l'agite; 



A 
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PSYCHE AND CUPID. 



^bâ Sccne reprejsnts an mcbanied palace raïjtd ly 
Cupid (0 recem Pjjchd. 

SCENE I. 

■OSYCHE h avinp;becn CcirricJ off by Zephynis 
has jud bcfii rranfportcd by ihe Zcjjli\rs 
intorhe î^alacc ot Lovej Ihe i$ rcprcicntedfleepi: g 
^vi:h chc iNymphs and Grâces in grcups rouaa, 
hcfj ihe iscrowned by liuic Loves anà Zfphyrs 
in thc furrounding clouds; thc Nyniphs and 
Gractfs vie with cacli otinr to i;U|/uc hcr witli 
a^rt:cablc drcains by airy danccs. 

SCENE II. 

* 

Cupid appears, he expreflcs his love and pof- 
fciirs rhc objeél whcrecf he is cnain(iUi c(i ; rhc 
iniriencc ot this God infufcs ihe mind df 

Plyclic, fjncimcms of ••ef>Uerr.cis; hcr rcpof- is 
diiluibcd» flscawaïkcs, aiid Loveconccdb hiir.feM* 
to tfnjoy the trouble which ai^itates hcr; (he 
/cfks \\\ vain the cnchancing bcir.g which \v^z 
fancy has painted to hcr, and only bcholds 
Nymphii dcfir JUS to plcafe hcr i bue tliofc Nymphs 
«re not Lo?e. The Grâces to amufe, prcfcnt hera 

B looking- 
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cft étonnée d*y voir reproduire fon image» elle 
recule, clic avance, elle (c place fuccefilvcmcnc 

/' ^ dans diverfes attitudes que la glace lui icpétc 
fidj|^em<;nt. 

e ^ SC^NE TROISIj^ME^ 

Dans cet înftant Taniour parait, il fe pince 
^ / derrière Pfyché et la glace qui reçoit et omTc 
/ les traits de ce Dieu excite l'enchantement de 
' Pfyché, elle s'élance pour fe laifir de ranrîour, 

mais fes mains ne trouvent qu'une furface bril- 
^ lantc, qui ne lui peint plus rien d^ Tindanc 
que l'amant difparait. Pfychc exprime fes. 
regrets, puis retrouvant une féconde fois les 
traits de fon vainqueur imprimée fur la glace 
et voyant qu'il Jui tend la maîn, elle veut I;^ 
^ ^ i^ifir». mais l'amour qui fe dérobe encore, et 
^ * f qui ne vrut pas fe raîre connaître excite le 
di'pit de Plychc, clic renvoyé le miroir comn;c 
lin iirpofl^ziir, et fe livre ^ fes penfces ; l'amour 
X ordoniic aux grâces ce aux nymphes de fe re- 
tircr^ elles obc iflent. Le jour difparait infcnû- 
blejncnt, et Pfyché qui ne voit plus rien» 
exprime toilt a la fois la crainte et fon em- 
barras. 

C SCj(NE QUATRi/mE. 

^ Pfyché cherche à travers l'obicuritç, ou fon 

vainqurar, ou une iffue pour fortir des t^n^ 
hres , m lis elle trouve bientôt l'amour, qui la- 
quitte d 'infiant en înftant pour augmenter foa 
trouble et fon impatience, et qui revient tou- 
jours à die plus tendrcj ec phis emprefles- 
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iooking-glafs; U'hen^aftoniflied co fee her image, 
Ihe recoiL, advanrcs again, and places heri'clf 
fucceffiveiy in diifercfit attitudes, which tbe 
glals refleâs fàithfully* 

SCëNë IIL 

Cupid appears at thc famc inftant, hc places 
hiinfcîf by Ffyche, and thc glafs which rrflec^its the 
fca cures of thac God, excites thc aitonidiment 
of Pfycbe; who l'prings forward co catch hold of 
him, but her hands only meet a brilliant furfiure, 
^hich paints nothingmore to her> the moment 
the Lover difappcars. PlVche cxprclîl's her re- 
grcr, when l>el»olding a fécond time the featiires 
ofher conqucror ii^on thqiglais, and kcing him 
oiler her his hand, ihe él^eavoim fi» grafp ic, 
but Love, who again condeals aifd wUl net dif. 
covcr iiimfclf, excites thc rcfentment of Pfyche. 
Shc fends away the glafs as a decciver, and glves 
herfclf up to her refleûionsi Cupid ordcrs the- 
Nymphs and Grâces ro retire, who obey. Thc 
day infenfibiy difappears, and Pfyche not being 
abie to fee any ol^jea» exprefles at the ikme tïcne 
her fcar and cnibari affinent. 

IV. 

PA'che feeks in the obfciirity which furrounds 
her, eithor her conquercr, or fome ïiïuc to get 
out cf the daik ; but Ihe iboo finds Cupid, who 
leaves her from moment to mohienc to encreafe 
her trouble and impatience, and who alway& 
returns to hcrwith frcfh tcnderncft. Pfyche in 

vain 
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• 

c'cft vaîncir.ent que Pfyche, le prcfli de <e 
découvrir, et fc faire éonn^rc, les refus de 
l'amour font coiiftans il %'ciit jcuir de l 'incc^j- 
nito. ' • 

A la fin de cette fcrnc Tamor.;- tior.vc f^":- 
dninrmrnt accabl^ de fommcii» Morphcc loU 
Jicic^ fans doute par Venus, r^^pand avec pro- 
fufion fes pavots fur les yeux de Cupicioiî, c;o 
iiciiiicr fait de vains efforts pour rc'^fiiler a une 
ikuation qui lui tnK'vt* le j^laifir tic voir ce qu'il 
ûime, il ton.be endormi lu!' un fo|;ha place 
dans le fond du palais. Pfycl\é expriir.e fa 
iurprifc et fon dépit $ mais animée par le fen- 
timtrnt de lacariofîté elle fe retire clouccireiK, 
CL reparait bit-ntôt tenant un^ îampr à la mnin, 
tiie approche en treniblant, elle examine av( c 
admiration les traies enchanteurs de Tamour» 
"îjne étineelie de la lampe tom.bc fur fa cuifTe: 
le br^le et TcveîHe, il fc levé en fureur, il fuit 
Pfycné; c'efl: vainement ou Vile le prtffv^, quVllç 
.Je prif, qu'elle tombe à les genoux; l'amour 
e»l inr*x<^ . abie, il fait d'rti^leuis^ que la cuii- 
ofirc de Pfyciié la livre à toute la vengeance 
de Vénm, que dans cet inftant fa puîflfancc 
cit fubordonnée à celle de fa m/re j il fuir cç 
h'cloigne de ce qu'il iidorc en exprimant tout à 
la fois, et fon courroux ce ïmxiïét le plus 
tendre. 

-e" SC^NE CINQUljl^ME. 
* 

Pfyché vqIc après fon amant qui ef!: foudain- 
tmcnt remplacé par Tyfij)lu)ne ; ccrre fwiic 
armeé d'un poignard pourliiic fa nouvelle vic- 
time et lut annonce tous les tountients aux- 
quels 
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v;iln prcucs hi:ii Co tiifcovcr lumfi 'îf} he pr;fiâs 
jn rcrhilingi iinJ is dctermincd to tr.joy his Jif- 

/\t rhc ciiTv^ cf :hl.^ fc^ ne, Love fudJeîily find^ 
hiir.r :( (nrrîVJ'VL'rcd by iltrcp; MorpUcus no 
tioifbr, iuiictretl by Veni! , ih<-ds l.is poppies pro- 
fiifr:y over the rycs of Cupid, w!io endcavuuis, 
in vain to rcfift a fituanon whiçh dci>nvcs him 
t f rlu- ; Icnfiire c ftrci'^»: ilw l'hjcct of hi;> Ic.w ; 

:lïc alr.cr. Plyci.e cxprd*c:s hcr iurpriic 
and rcgrer, but «nir.wrod bv curiofity, flic lofily 
rcciîfs and ai;iî::ars iicain immediatclv with a 
lam;'» in hrr hand; flic a]Jî>roaclics trcnibîing'y, 
afv: vx-^'.iur.c^ v/uh nciivn.'aîion thc lovcly iwjureôi 
of C'p.-d ; a \]K\]k f'Oîv^ l;c iam : falls upou hi.^ 
thigL, burriÀ and avivke&Uiin; hc aiifcsin a fury 
ai*»d Hirs fnm Pîychc; (he prefïïs, flie entr«:atj:, 
/hc falls at his fret in vain ; Cupid rcmains in- 
cxoîable; hrfiJrs, lie knows the cimofity of 
Ffyche Icaves hiin a pr: v to the ve:^:;eanc c (^f 
Venus, and thar at thc irv^aicnc liis mothcr's 
prAver i5 fiipcricr to hu j hc ûick froin thc ubjcdt 
of his adoratu^R» cxpreflli)^ tit once Im anger and 
ptfcdion. 

SCCNE V, 

Pfyche fiie^ afccr ber lovor, who 4«î fuddcnly 
feplaccd by Tifiphonc; that firy arnned with 
a |K5ig:)urd purUies hcr oew victi.v^, and déclares 

ro iier -^W the tormenîs to whlch (hc iî condcir.n- 
fd^ i5A){;n afcer appv^.tri .vlcgcia :i;:d *Ale: toii. 
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i 

/ qiT'-ls clic cU condarance b:erît6t paraiffcnt 
C Iwl^gçrc et Ak 5Lcn fui vies de deux démons ; à 
in vue de Pfyché elles expriment leur joyc 
6- barbare, elî» fe failïrnt d^lje avec fureur, 

et ne po'Jvar.L i'.;, } .leher du palais de Tamoiir, 
cîks ÎVnlcvcnî p'oirt" la précipiter dans FaSrcuj^ 
£]otir des iii&iu> 



SECONDE PARTIE. 




V:'<:cyiî:i. ^ Tc:.yi hi:c an antre t^Kt'tycu^ uss 
aiiiiii ÀMsgvd uni mQiUâ^nC de jeu. 

PSTCHK fuit avec les pas précipités de la 

terreur les mnnllrcs qui la pj'jilliivrnt ; ils 
^'atteignent hiencr^t, ils fc livrcîii ;i toute leur 
vcngcaoce» ce ils accu ir* nient tourment fur 
conimcoti cependant elle leur ^^chappe un it^- 
flam^ et elle gravit k lômitiet d\in rocher qui 
f s'éîsveau niBteu du l*hlc<;ccon> les fuiitr» et le^ 
^ licrr.Gfis J'artcig-irnc incorr, et 1?. piy^ciplïcr.c 
danr. ce f^tuve ; -.Ls cx'.t'iitîci;: kur bat Lare alîc- 
gre& pâT des cUr^fcs iiirernalcs. 

tciTC sVnn-ouvre et ofFie riningc d*un 
▼olc»n» biratot rinforcunee Pfycbé parait 
f mymxstst a» milieu de ces feux foiiterrains. On 
i'ec arrc*:hc 2 r.;idc lîcs eiiu.i. ^ p/fintes cîonc 
elle eft accbk'r, on i*4ttac)ie u un rocher et 
les crucilcs Luimiiides arai^cs de fouets de 

ièrpents 
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followed by two du^mons j aitlicfight of Pfyche 
thcy cxprcfs thcir bariiarous joy, and l'cizc hrr 
witlî fury, whcn not bcing ablr to drag hcr from 
che Palace of Love, they lift Iwr iîjî p^crcîpi- 
cace hcr laco dic f idicful abodcs of dcath. 



The fccr.c rcprefcriCs a .-Liik ccv.- Ln thc irifrr- 
nal régions ; a parc of PhlLi^etori ui the loidlt 
««iicreof rife^ a inouniaia of tix€. 

Pfyche fiies iv|th chc hady Itcps wbich rerror 
infpires^ from thc hioiifters who purftsc her ; thcy 
foin overtakj her and glut their vungesncc hy 
heapii:;^ toîir.enr iinon lormenc; (ae hov;rV(?r 
g€ts away from them for a moincat, and climbs. 
up co tlie fummit of a roçk in tlie n^idft of Fhic- 
geton, wherc thçy foon overtake faer again and 
plunge hcr înto thc river i they cxpreCs ibcir 
barbarous joy bv infernal danccs. Thc eirth 
opens, and prefrnrs ihr afpccl of a voicano. 
Soon 4&cr» thc vvicccUcrJ Pfyche a& perccivçd 
dyîng in tfaemidft of thefc fubcerranemis flames; 
they drag her out of ic by thc heavy chains, 
whercwith (hé îs loadcd, and faftcn h'^r to z rock -, 
whcrc the cruel Eymcfiides aiuicd 'AÎih wh:| - 

of 



SECOND PART. [ 
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ferp^-nrs, lui ord'>nncnt de le déplacer et de le 
traîner vors le milieu ci? U fcrî,.:, J;i m-iîheu- 

quoii l'.ii iiiiJolV ; cî!c* tvinii nvj\iianic Tir Je 
mv^iiîc rocher, l'/s h:ioicans de 1 ciifcr funt txia- 
ter 1 ;i joye, ils délivrent Pfydu: fiu poidî» de 
fjs chaînes, afin de proio.îger fes toarments et 
fa mort. 

d'horreur; les genoux . rr.>..biaiU.s ic cicrobent 
foui clie, elle tombe ec cîie uwoque L'amour 5 
/"dans cet inilAnt les furies et . les demon^ 
raifiênt arm|s de torchrs f infb e^, tout an- 
ncMîcc !:i rii<):r, l^'.. ivi^i'Jcs (joi ariivcjjrti jnis 
]^rccipîrA'"î voiu en fi'.i'r l'ici'laiK Piychc 
/cccndue Ud' nioiiv^aicr^; et entourée par un 
^ grou^pe tic i yrnon^., v.; j)crdre la vie. La parque 
^ prOparc fon f.:tal cifeau, elle levé ïf bras poiiy 
^ /r ancher le fil qui attache encore Pfyché à 
{ jd'^ exiRence, I./ainoiir piin^^t, ii tl/iainie la 
} r.rqne. A fa voix »cs habitants de l'r.nf.-r re- 
c»ilrnt d'etonneaicnt ; l'iVchi: revoit la ium/rc 
et fiîn amant, et vole dans iVs bras. A cette 
vue l'enfer fc dochainc et veut arracher PlVché 
clcs btfis fie l'amour, mais ce Dieu vivement 
ii irJ repopjfe Î<'S Déaions, ciîali': ics pa^qije>» 
.et terriilie iea farouches EuiVi^nuicb. li con- 
duit Pfyc'ii " f'ir un rocher qui le transforme en 
nua{je j c'cft en vain que la troupe infernale 
rtmoi»>'nc fa fureur et Ibn dcfcpoir. L'amour 
ec Pi vc hé dif iv aillent, er les Dciudns iv.-fFor- 
cmc î.'Uiiilcn en!: ^.f :v ciirvie une vidime 
que le plus a;n;... îc f • lu . puiii'wiut des Dicu2t 
vient de ravir a leur baii>arie. 

Troi- 




of fcrpents, command herto removc ît, and drag » . 

it towards the middle of thtf fcrne. The i;n- 
' happy Pfychc finks under thc talk they impofe 
upon her ; fhe faiU upon the rock in a dying 
ftatc: thc inhabitants ofHcll cxprcfs thcir joy, 
and delivcr Pfychcfrom thc wtight of her chains> 
in urdcr to prolong her torments and dcath. 

Pfychc alonc, and corne to herfelf, fceks in 
vain to leave thefe abodes of horror and woc î 
her trcmbiîng knees (5nk undcr her, flic falls 
down alid inVokes Cupid $ it thac inftanc the 
Furies and Diceaions appear armcd with funcral 
torches ; euery thing announces denth ; the * * 
parce, who come up with prccipitate fte S; are 
are juft upon thc point of fixing the moment: 
Pfychc ftrctched out tnotîonlefs, and encirclcd 
by a group of Dxmom, is àt the point of lofmg 
her lîfc. Thc fatal fifter prépares her (ciflars» and 
rail'cs her hand ro eut thc thread which llill pre- 
ferves îhc cxillence of i*fyche. Cupid appears 
and difarms thc Parce j at thr fcund of his voice 
the inhabitants of Hell recoil with a(tonilhmçnt« 
Pfyche agaia behoMs the light» and hér lover» 
and ffies into his arms. At this fight Hell is 
thrown into confufion, and cndcavours to fnarch 
Pfychc from thc arms of Love, but the irritated 
God repulfcs the Da^mons» drives away the 
Parce, and ovcrtarns the tierce Cumenides ; he 
condufts PfycKe to a rock, which is* transformed 
into a cloud: In vain thc infernal troop exhibit 
rage and difpair. Cupid and Pfychc difappcar, 
and thc Dsemons fruitlcffly purfue a vidim, who 
the moft powerful and amiable of thc Gods had 
juft fitatched from their barbarity. 

C THIRD 
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^ ^ Troifi/me et dernière PARTIE- 



La DiforatioÊ reprJ/Mi U Faiais de Fiiuis, Hrmmé 

'par un trône. 

SCjfNE PREMIERE. 

VENUS cft placée fur fon trône j Adonis 
^ / amant chéri de cette Déeffe, cft à fcs pieds. 
Of. /' Les Grâces Tentourent et la couronnent^es 
/ Amours et des Zéphirs font grou|^pés de di- 

^ri vcrfcs manières: Les jeux, les plaifirs, ecles 
' nymphes de la fuite de V énus compoient la cour 
élégance de cette divinité. 
^ Venus et Adonis qui ne rcfpirent que lo plai- 

fir, l'expriment par des danlès lègues. 

SCENE DEUXIEME. 

L'amour et Pfychc parailTent ; et leur pré- 
fence inattendue fufpcnd les jeuxj à Tafpeâ 
de Pfyché> Venus fc livre à fon coui:rouxi 
elle ne peut lui pardonner d*étre la plus belle 
des mortelle?, de lui avoir enlevé par fes 
^ charrrj^unc fouie d'adorateurs et d'avoir ravi 

Tamour à fon empire. Ici ce Dieu devient 
A. fuppliant, Pfyché i'humîlîe et folVicire fa 

^^/^ .ST'^^» Vénus n'écoute rien, clic repouâc Pfyché 
^/C avec col/re et dédaigne les prif res de Tamour ; 
^ c'cil vainement que les Gr^i^ces, les Jeux, et 
les Plaifirs foUiciteiit en faveur de Pfychc; 

c'eft tout aulTi vainement qu' Adonis tombe 

aux 
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THIRD ?nd LAST PART. 



"The Seau riprejenu tbe palace of Venus ieminated 

SCENE I. 

Venus is feated iipon athrone: Adonis thc 
iavQrice lover of chac Goddeis, is at her fect ; 
thc Grâces encirclc, and crown her loves, and 
Zéphyrs formed différent groupes. The fports, 
pleafiires, and Nymphs of the fuite of Venus, 
ibrm the élégant court of that dlvinity. 

Venus and Adonis, who brcatli nothing but 
pleafuie^ exprefs ic by airy dances, 

SCËNE IL • 

Cupid and Pfyche appear, and their unex- 
peded prefcnce fufpcnds tiic Iports ; at the fighc 
of Pfyche, Venus givcs vent to her pafTion ; fte 
cannot forgive her for being che moft bcauciiui 
of nnorcalsf to have ravifhed fronn hcr, by hcr 
channs, a nomber of adorers, and Çupid from 
hcr empire. 

Hère the God becomes fupplicant ; Pfyche 
humbles herfef, and folicits forgivocls, but Venus 
inexorable, puihes her away with anger, and 
fpums atthe prayers of her fom In vain do the 
Grâces, fports, and pleafures interpofe in favor of 
Pfyche i Adonis, equally unfuccefsfui, falls at 




/i 



0 H ; 

aux pieds de V^nus pour ^chir fon corroux i 
clic cft incxorauie. 



/ l,e Dieu d'îly 



NE TROISIEME. 




iymcn par<^t, et loin d'appaifcr 
le d^pit ce Vénus, Ta prcfcnce ne ' fait que 
rirricer d'avantage. Elle reçoit l'honimage de 
ce Dieu, avec le dédain ' ofllènfànt du mJpris. 

Cepencianc la belle J^fychc tente un dernier 
effort ; elle cmbrdfle les pieds de Venus, ^^j^y^ 
"^fupplie humblement de vouloir lui pardonner 
une faute bien involontaire. VénOs la rcpouflc 
avec col^c et Tamour vivement ofFensé rde^e* 
Pfyché et l'arrache pour ainfi dire d*unc pofture 
trop humilianir, il le livre à fon tour à tons 
les emportt-mcns de la fureur et de la venge- 
ance, il menace fa m^rc, il jette loin de lui* 
Tes R^chts et fon carquois. 11 brife fon arc 
et lui promet de rcnverfcr fes autelsr ec de re- 
nonc:.r pjur jamais à fon ennpire ; il fuit avec 
Pfyche et Tl îymen ; Venus vivement allarniée 
J'4frct<' et l'adoucit en faifanc gr^cc à Pfyché 
et un bai fer qu'elle lui donne et que l'aniour 
lui ''end, forme le fceau de la réconciliation. 
Vénus ordonne aux amours de préfenctr à. 
Pfychc la robw nuptiale. Les Gr/ces s'crn- 
prefTent à lenvie de i' en revêtir et d'ajouter, s'il 
eft poffîbl^ aux charmes de Pfycbé qui en* 
^ chantée de fon bonheur vole dans les bras de 
^v/nus pour lui témoigner toute fa reconnaif- 
fance ; on la conduit à Tautel, Tamour allume 
Sa fiambeui d celui de l'Hymen. L'encens 
brùlr ; tQui annonce rallegrelTc d'un Ci bel 
inlianc. 

SCENE 



/hr 
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théfeet ofVenu» to appeafc ber angeri ibe.i^ 
mains inexorable* 

sci:ne iiL^ 



Hymen appcars, and far from fofcening tbc 
rage of Venus, his i rcfcncc only irritâtes ISçr 
morei Ihe rcceives the homagc of tbat God 
with the ofF nfive difdain of contempt, Ncvér- 

tliclcls thtr bj:i;iiifiil PlVche makes a lafl: effort; 
Ihc emorac tue fccc of Venus, and encreats her 
to forgivc ncr an involuncary fault. Venus re- 
pulfes her yrith -aiiger ; and Ciipid, fcvcrcly 
offeaded» raifes up Pfyche, and fnacches her» as 
jt were, from fo humtlîacing a pefture; he gives 
hin.r-ifup inhioLLîi n, to ail the excufcn of rage 
and vci^ciinctr ; he threatens his mother, throws 
âway his anows and his quiver; he brieaks hii^ 
bow, and vows to oirercum her aJkers> and ^,rt^ 
nounce her empire for ever. He- flîes wïchPiychc 
.and Hymen;* Venus alarmed, (lops and fooths 
him, by pardoning Pfychc, and a kiû which fnc 
givcs him ; he rcrurns, feals the rcconciliarion* 
Venus ordci^ the Loves to prefenc Pfyche with 
the nuptial robe. The Grâces vïe with eack 
other in drcflîng her, and addtng, if pbflibie, to 
the ch.irins of Pfyche ; v.ho eiichantcd wich her 
hippincù, îVk'S into the arms of Venus to teftify 
her gratit'idc: they condud her to the alterj 
Love hglUs his torch at that of Hymen ; the in» 
çenit burns; every thing annoùnces thejoy of 
fochaimiiig a moment. 



\ 
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C sc/ne qnatri/me. 

Un éclair perce la nue et eft fuivi d*un 
coup de tonnerre, les nuages brillants qui en- 
veloppaient le palais de Vénus difparaincnc 
et font remplacés par TOIympe ; Jupiter y 
paraît dans toute la gloire j non feulement il 
veut être témoin de l'union d'un Dieu qui fui 
eft cher, mais il veut encore donner l'immor- 
talité à celle qui a su lui plaire et le fixer. 

SC^NE CINQUIÏ^ME. 

Mercure parait, il prcfente à Pfyché de la 
part de Jupiter, la couionne de l'immorralitc j 
Pfyché exprime tous les fcntiments de fa rc- 
connoiflancc. 

Elle cmbrafTe Tautel de THymen, elle y fait 
ferment de n'aimer (juc Tamour, et ce Dieu 
qui jure imprudemment de lui ctrc éternellement 
fideJe lui prcfente la main. L'Hymen couronne 
IcsT^poux et les enchainc de fleurs, Hébé leur 
préfente la coupe nuptiale. Venus, Adonis, 
L*hymen, L'amour, Pfyché, et toute la cour 
de Venus, fe livrent à des danfcs vives et lèpres, 
fymbole heureux de l'allégrefle. Cette fcc« enfin 
fe termine par un gvoujfp/ général qui exprinîc 
la félicité des amants et la joye de ceux qui en 
font les témoins. 
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